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France, chère France, approchie- oi du coeur profond ; apaise
en lui les colères qui te divisent ; renonce à l'orgueil qui t'éga-
r<'. - Le coeur de Jébus est doux et hiumble. Tu nie seras sauvée
que lorsque Lu te donneras à lui aussi généreusement qu'il s'est
donné à toi.

LE COUVENT CANADIt.N A2IJ3X ETATS-UNIS

L-,s pages qu.'on v'a lire sont extraites cfiine ëlui Je importante
pou r 1(s caniad ens* frança;is dt, lat Nonuvelle A :i-,letorr-e et quii a
Pour au teur le I. 1P. Hillmon (d la C'p'nede Josu i. 'etun
volume de près de 500 paedédié à Sotn Eminence le cardinal.
T1aschereau, et qui doit paraitre inicessaiin -lit.

Pour l'didei' dans si missioni religieuse et patriotiquie, le prêtre
a un auxiliaire- précieux, le co-ivent. C't-st après 'cÏCoùi,

mieux encore, avec l'églisp, la citadelle qui gardera la religion
cL tla lang-ue des émigris.

1\ussi dès que la paroisse est organi-àée, le premier soin du
pisteurt et des paroisiieas, es!-il dIc songer à l'éducation des

.enfants. (« Il n.ouis faut un couvent, ou du mnoins une bonne école
a paroissiale fran çaise. ),

Tot s'est uni pour faire entrer' cette idée profondémnent dans
la tête et danQ le coeur du Canadien : des écoles publiques hostiles
àâleur foi et; i. ur natio!lalité, les eff-rts des Américains pour
S'cemparer des enfants et les a-agliciser, la guerre ouverie qu'on
leur a faite en certains quartiers, tout cela, dis-je a eu pour ré-
suta, de faire inscrire en têtE, du programme national, la
création de couvents ou d'écoles de paroisse f-aniçiisesq.

Lqs prêt>res canadiens n'ont pas rencontré. sur ce terrain, les
obstacles qui, si souvent, ont entravé les efforts de leurs confrè-
res de langue anglaise.

En Canada, les Canadiens accoutumnés à payer pour Péducation
de leurs enfants, nie trouiventl pas éutrange qu'on leur demande de
l'argent pour bâtir des couvents et les soutenir. De plus, les
sociétés dc St-Jean-Biîste, qui, dans chaque centre, représen-
tent. bon nombre de citoyens influents et aotifs, ont Liut noble-
nment leur devoir. Elles ont efflcacemerût aidé le prêtre à bàtir

361.


